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La  question  de  l’Afrique  d’aujourd’hui,  dans  son  rapport  au  monde,  est  une
préoccupation qui fait date dans l’histoire des sociétés africaines caractérisée par la
colonisation  dont  les  effets  sur  la  culture  de  ces  sociétés  sont  très  marqués,  à  la
dimension  des  drames  subis.  Situant  cette  réflexion  dans  une  perspective
interculturelle,  elle  dégage,  à  travers  le  thème  «  Culture  de  contact  »,  toute  la
complexité de la situation globale actuelle de l’Afrique confrontée à un destin presque
hypothéqué.  Cette  situation,  en  raison  de  la  donne  de  la  mondialisation  pose  le
problème en terme de  choc des cultures comme référentiel d’approche. Celui-ci obéit à
des modélisations qui renvoient à la fois à des problématiques de « l’entre-deux » et du
complexe  «  tradition-modernité  »  comme  systèmes  d’objectivation  d’une  réalité
syncrétique  justifiant  l’importance  des  disfonctionnements,  des  disparités  et  des
dislocations,  mais  aussi  des  difficultés  de  réalisation  de  l’idéal  politique  ou  de  la
modernité  politique  que  constitue  la  démocratie  en  terre  africaine.
L’objectif  est  de tenter,  à partir  des paradigmes à la fois  d’ordre anthropologique,
sociologique et psychologique, d’accéder à la compréhension de ces complexités et
d’entrevoir les possibilités de réappropriation de la conscience africaine dans le sens
d’une réinvention d’un modèle de société avec son système politique qui soit apte à
rendre  compte  de  ces  réalités,  afin  de  penser  rationnellement  l’Afrique  et  son
développement.


